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saturnisme, etc. Dans les deux cas, il y a bien transmission de

distpophies appartenant à des types assez limites, mais ces dif-

férents types se répartissent irrégulièrement dans la lignée.

SUR LES HETEROIVIERES AIV1ARYGIVIIN.€ rCOL.J.

PAR

M. PIC

Plusieurs espèces àWmarygmus Daim., anciennes ou nou-

velles, faisant partie de macollection, à élytres foncés avec deux

fascies élytrales sinuées jaunes ou roussàtres (et ayant parfois
une macule supplémentaire antéapicale de mêmecoloration) se

distingueront à l'aide du synopsis suivant :

1. Elytres sans macule antéapicale jaune ou rousse . . 3

l'. Elytres avec une macule antéapicale jaune ou rousse . 2

2. Protliorax entièrement noir
; élytres plus courts, à colora-

tion foncière noire un peu violacée, à macule touchant leur som-

met
;

antennes très longues. Long. 9 millimètres. Bedagie.

Amarygmus dîversipennîs n. sp.

2'. Prothorax marqué de roux
; élytres plus allongés, à colora-

tion foncière noire, à macule ne touchant pas leur sommet
;

antennes moyennes. —La var. luteonoLotus Pic a les bandes

jaunes (et non rousses) et les cuisses marquées de roux. Java

et Sumatra Amarygmus fasciatus Geb.

3. Fascie postérieure nettement oblique sur les côtés
;

tibias

antérieurs (^ à franges assez courtes 4

3'. Fascie postérieure presque droite, quoique sinuée, non

abaissée sur les côtés en arrière ; tibias antérieurs cf très lon-

guement frangés. Long. 8-9 millimètres. Java ou Sumatra.

Amarygmus longipîUs n. sp.

4. Tibias antérieurs cf un peu sinués, ou presque droits et

postérieurs droits
;

cuisses foncées (sauf immatures). Annam,
Birmanie, Formose Amarygmiis pUipes Geb.

4'. Tibias antérieurs rf nettement courbés ainsi que les posté-

rieurs; cuisses en partie rousses. Formose

Amari/gmus fnrïnommis Pic,
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Qiiclquos ospôcesiiulofhiiioises, du groupe des Amar//f/minn\

dédites par moi, ou inédites, présentant une coloration générale

foncée, sansfascies claires aux élytres, avec les cuisses inermes,

se distinguent ainsi qu'il suit (1 ).

1. Espèces noires 5

1'. Espèces métalliques
2

2. Espèces de moyenne ou petite taille, subovalaires ou allon-

gées; élytres non, ou peu, striés, à rangées de points . . 3

2'. Espèce de grande taille, un peu allongée ; élytres nette-

ment striés-ponctués avec les intervalles plans et éparsément

ponctués. Dessus vert métaHi(|ue avec bandes ou macules pour-

prées. Long. 12-13 mm. Laos (Vitalis, in coll. Pic etViT.vLis).

Amarygmus laosensîs n. sp.

3. Subovalaire, d'où l'orme i)lus élargie au milieu. Dessus

presque concolore i

3'. ( Kalc-allongé, régulièrement atténué aux extrémités. Des-

sus à coloration vai-iée, en partie pourprée. Tonkin

Aninrj/(jmus adonis Pic.

i. I']lylres avec traces de stries et des rangées de points pas

très gros ; dessus olivAtre bronzé. Tonkin

\rnarygmiis tonkinrKs Pic.

i'. Elytres sans aucune trace de stries, à rangées de petits

points, s'ellaçant en arrière, à fond violacé, intervalles peu ponc-

tués; coloration du dessus verte, celle du dessous blone. Long.

7 millimètres. Tonkin : lloa !{inli (c(dl. Pic)

Amarygmus binhanus n. sp.

o. Elvtnis fortement striés avec les intervalles nettement

convexes
;

cuisses foncées, non annelées 6

5'. Elytres finement striés-ponctués. avec les intervalles pres-

que plans; cuisses un peu annelées de jaune. Long. 0-11 milli-

mètres. Laos (Yitalis, in coll. Pic et Vitalis)

Dietysus subannulipes n. sj>.

(). Elytres resserrés k la base
;

3*' article des antennes et sui-

vants assez minces, non noduleux au sommet. Long. 12-L3 milli-

mètres. Tonkin : Cbapa (coll. Pic et Vitalis)

Dietysus atrîcolor n. sj).

G'. Llvtres non resserrés à la base
;

articles 3 à 6 des anten-

[i] Ne sont pas comprises dsns le tableau les espèces du genre Anacycus Frrii.

c'ei»t-à-iliri' : miniilux Pir et direrseptinctalun i'ie.
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nos dilatés nodulciiseiiient à rcxti'éinito. Long. 12-1 i milliiiK'-

tres. Laos (Vitalis, in coll. Pic et Vitalis)

Dietysus Vitalisi ii. sp.
Le Dictysits sultnintuUpt's niilii, parait voisin de latifron.s Grax.

des Indes, avec une forme plus allons^ée et le prothorax moins

arqué sur les côtés ; le I). airicolor inihi se rapproche de

D./i/icornis Grav. avecune l'orme ditférente, les élytres étant plus
rétrécis à la base et les antennes proltablement jjIus grêles ;

quant an/). Vitalisi mihi, il est, par ses antennes, rapproché de

nodicornis flrav. avec les articles 4 à (i nettement courbés et

les tarses noirs.

Eumolpocyrîogeton n. g en.

Coi'pus brevis et latus ; antennis apice parum dilatntis ; pedi-
hiis hrevibiis, tihiis valde curvatis^ femoribiis anticis spinosis.

Ce nouveau genre, voisin de Cyriogpton Pascoe, s'en distingue,

à première vue, par la forme courte et trapue du corps ainsi

que par les pattes robustes, à tibias fortement arqués.

Eumolpocyrîogeton convexum n. sp.

Siibovatum, convexum, supra aUitaceum et olivaceo-subae-

neum, capite antice, sculello, elytris lateraliter, infra cor pore

7nembris(jue cyaneis ; thorace minute et sparse punctato ; elytris

substriatis, médiocre lineato-pnnctalis, punctis violaceis, inter-

vallis minute punctatis. Long. 10 millimètres. Tonkin : HoaBinh

(coll. Pic).

Cyriogeton semtalutaceum n. sp.

Oblongo-ovatum, supra pro parte cdutaceïtm, purpureum aut

auralum, capite antice, scutello, infra cor pore membri>ique viri-

descentibus aut cjjaneis; thorace brce, alutaceo, minute et sparse

punctato ; elytris latis et brevibw^, fere instriatis et minute

li neato-punctatis , interrrdlis minu le su ba lu tacei s et minute pmnc-
tatis. Long. 15-16 millimètres. Laos (Vitalis, in coll. Pic et

Vitalis).

Voisin de C. tonkineuui Pic, distinct, à première vue, par le

prothorax presque mat et alutacé.

Le Cyriogeton laosense mihi (du Laos, in coll. Pic) par sa
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forme robuste ressemble au précédent, mais il est bronzé, très

l)rillant en dessus, finement ol éparsément ponctué sur le pro-

thorax, à peine sur les élytres qui otlVont des traces de très

fines stries ponctuées.

MOLLUSQUESTERRESTRESET FLUVIATILES DE LA HAUTE

VALLÉE DE LA VÉSUBIE (ALPES-IVIARITIIVIES).

rAR

le Commandant E. CAZIOT

Ayant constaté, lors d'un séjour à Saint-Martin Vésubie pen-

dant le chaud été de 1022, rexistonce de Molluscpies terrestres

que je n'ai pas signalés dans la « Faune des Mollus({ues terres-

tres et fluviatiles (hi (h'partement des Alpes-Maiitimes », j'ai

été con(kiit à en tii-er ses conséqueneesphysi(dogiques et à étu-

dier la dispersion géograpliique de certains d'entre eux.

IJouRiiUKiNAT, en 1860, a décrit sans les figurer, trois espèces

d'IIelix que ses collaborateurs lui avaient envoyées des environs

.le Saint-Martin sans mallieureuseineut indi({uer le point, même

approximatif, où ils les avaient recueillies. Il s'ensuit ({ue, étant

donnée surtout leur grande rareté, il est impossible de les retrou-

ver et qu'on vient à douter de leur existence. Une d'elles ï Hclix

Blaint, (pii
a été recueillie en compagnie de ÏHclix niciensis

l'ér. et de Vllrlix cespilum Drap., doit pouvoir être trouvée

sur la rive droite de la Vésubie, à partir de Vcnanson, où l'on

peut recueillir, en etlet, ces dernières espèces sur les roches

calcaires de ce point. La rive gauche n'est composée que de

roches silicatées où l'on ne trouve aucune co(juille; il faut des-

cendre jusqu'au bas de la rampe qui conduit aux bains de Ber-

themont, sur les dé2;)ôts glaciaires, pour trouver des espèces de

la section des Fniticicola et autres Mollusques. D'après Bour-

GUiGNAT, Vlielix li/aisi. n'appartient à aucun groupe 4e sa con-

naissance. Elle rappelle par l'ensemble de son galbe YHelix

hathozonn de Nevill (espèce que je ne connais pas et que je

n'ai pas vue relatée dans le travail de Nevill sur les grottes de

Menton).


